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 L
e 26 décembre 2004, 
une des plus grandes 
catastrophes naturelles 
de ce siècle s’abattait 
sur les côtes de l’Océan 
Indien. Un séisme d’une 

magnitude de 9,3 sur l’échelle de 
Richter provoque un raz-de-marée 
entraînant la mort de plus de 
230 000 personnes et déplaçant 
5 millions d’individus. 
Le bilan de cet évènement est 
catastrophique sur le plan humain 
et matériel. L’Indonésie, les côtes 
du Sri Lanka, le sud de l’Inde 
ainsi que le sud de la Thaïlande 
sont frappés de plein fouet, mais 
la vague fait aussi des victimes 
jusqu’à la corne de l’Afrique et aux 
Philippines. L’étendue du désastre 
a rendu l’intervention diffi cile. 
La majorité des infrastructures 
ont été détruites : routes, ponts, 
maisons, canalisations, hôpitaux, 
écoles, salles communautaires. Les 
campagnes ont été dévastées. 
Ce drame suscite un élan de 
générosité sans précédent. Grâce à 
l’implication de ses délégations et de 
ses bénévoles, le Secours Catholique 
a reçu 38,2 millions d’euros (intérêts 
compris) pour répondre à cet appel 

d’urgence. Sur 
ces fonds, 
36 millions 

ont été consacrés 
aux victimes du Tsunami 

et leurs communautés et 
96 % ont déjà été engagés. 
Les 2,2 millions restants ont 
été réaffectés, avec l’accord 

des donateurs, aux sinistrés 
du Darfour.

Dans un souci d’effi cacité, une unité 
opérationnelle a été créée pour 
répondre aux besoins spécifi ques de 
ces populations et gérer aux mieux 
les dons. Une équipe permanente 
de 6 personnes a été constituée au 
siège de l’Association pour apporter 
le soutien nécessaire à la réussite de 
l’intervention répartie sur 3 pays. 
Au total, 1,4 million de personnes  
ont pu bénéfi cier d’une aide du 
Secours Catholique et de ses 
partenaires soit : 350 000 personnes 
au Sri Lanka, 150 000 en Indonésie 
et 900 000 en Inde (dont 502 000 
bénéficiaires uniquement en 
distribution de nourriture).

Ce travail de solidarité mené de 
concert avec le réseau Caritas et les 
partenaires du Secours Catholique 
a permis de redonner l’espoir à 
plus de 230 000 personnes qui ont 
pu bénéfi cier de programmes de 
relance économique (micro-crédit, 
matériels professionnels, formation) 
et d’aide psychosociale. Plus de 
15 600 abris temporaires ont été 
mis en place, 165 écoles et 26 800 
maisons reconstruites. 

Tsunami

5 ans
déjà!

A travers vos dons, vous nous avez 
donné les moyens d’accompagner 
les victimes de la catastrophe du 
tsunami. Votre engagement, nous 
l’avons respecté. Grâce à votre 
soutien, nous achevons le plus 
grand chantier de réhabilitation 
et de reconstruction de l’histoire 
de notre Association. A travers 
différents exemples de réalisations 
et témoignages de bénéfi ciaires, 
ce document vous propose de 
retracer les étapes suivies par le 
Secours Catholique depuis cinq ans. 
Chaque jour, grâce à vous, à votre 
implication, des hommes, des 
femmes et des enfants retrouvent 
le sourire et un avenir.

Pierre Levené
Secrétaire Général 

du Secours Catholique

Edito

* Répartition des engagements du Secours 
Catholique au 30 novembre 2009.

Suivi et soutien 
aux partenaires

Réhabilitation
65,7 %

Urgences
17,2 %

Développement
11,5 %

5,6 %
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Indonésie 

25,60 %

Inde 24,60 %

Autres 
(Thaïlande) 
0,80 %

Sri Lanka 49 %
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Répondre à la détresse 
Au lendemain de la 
catastrophe, le Secours 
Catholique a mis en 
œuvre un premier plan 
d’action pour répondre 
aux besoins criants des 
populations sinistrées. 
En collaboration avec le 
réseau Caritas, des biens 
de première nécessité 
tels que nourriture, 
produits d’hygiène, 
tentes, médicaments, 
vêtements, couvertures, 
fournitures scolaires 
ont été distribués, des 
abris temporaires ont été 
construits et un soutien 
psychologique a été mis 
en place.

« Quand la vague est arrivée, 
sans chercher à comprendre ce 
qui m’arrive… d’instinct, j’ai pu 
m’accrocher à une branche, à 
m’agripper sans relâche jusqu’à 
saisir, avec mes dernières forces, 
la branche haut-dessus pour me 
hisser au sommet de cet arbre ancré 
dans le sol. Retrouvant mes esprits, je regardais avec rage et un 
immense désespoir, mes proches disparaître dans cette tourmente. 
Aujourd’hui, seule ma fi lle Bhagya, qui fut également bénie de 
Dieu, me rattache à la vie. Il n’y a pas un instant sans que je pense à 
sa mère et sa sœur qui malheureusement nous ont quittées comme 
de nombreuses personnes en ce jour maudit. De cette torpeur, 
Caritas Sri Lanka nous a sorti. Elle nous a invité à reprendre le 
dessus en nous remettant des objets d’utilité première visant à nous 
protéger, nous nourrir tels que des ustensiles pour cuisiner, des kits 
de santé et d’hygiène et de nouveaux habits. Cet accompagnement 
a été poursuivit : une bourse d’étude et des fournitures scolaires 
ont été accordées à ma fi lle. Vous nous avez sauvés ! »

Padamalal, Sri Lanka - Galle

Padamalal et sa fi lle Bhagya 
après la catastrophe

Hanif, Rhama, Pandu, 
Hadyan Iman, Jason et 
leurs maisons reconstruites

Une fois les premiers secours distribués, une nouvelle vie commence à s’organiser. Le Secours 
Catholique cherche à impliquer les populations dans les travaux de reconstruction. Face 
à l’ampleur des dégâts, le réseau Caritas s’entoure de professionnels de la construction et 
s’engage à reconstruire des infrastructures résistantes (maisons et écoles anti-sismiques, 
système d’accès à l’eau potable, routes etc). Un toit, l’accès aux premières nécessités et 
aux services communautaires sont cruciaux pour que la vie reprenne le dessus.

« Mon village Hilimbaruzo en Indonésie n’a pas bénéfi cié 
du plan de reconstruction mené par le gouvernement dans 
les autres localités de la région. Perché sur une montagne, 
seul un petit chemin étroit, pentu et escarpé de 12 km le 
relie à Gomo, le village le plus important du sous-district. 
En l’absence de route, 6 heures de marche sont nécessaires 
pour que les villageois puissent se ravitailler en riz et sucre. 
Eloignées de tout, les femmes ne peuvent recourir aux 
services d’une sage-femme. L’année dernière, trois femmes 
sont mortes des suites de leur grossesse ! Il était temps 
d’agir. Avec l’aide de Caritas Sibolga, le Secours Catholique 
a fi nancé la construction d’une route, de 123 habitations 
et réhabilité les systèmes d’adduction d’eau potable. Cela 
a pris de nombreux mois, mais ils l’ont fait. Aujourd’hui, le 
village est moins enclavé les enfants peuvent poursuivre 
leurs études et nous pouvons échanger nos récoltes sur les 
marchés environnants. »
Ama Wami Hulu, Indonésie - originaire de Hilimbaruzo

Place à la reconstruction et à l’espoir
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« La vague a tout détruit, 
le rivage, les poissons,… il 
ne restait plus rien. Nous 
ne connaissions qu’un 
seul métier, qu’une seule 
activité dans la région : 
la pêche. Nous étions 
désemparés. Qu’allions-
nous devenir ? Qu’allions 
nous faire ? Comment 
allions-nous subvenir à 
nos besoins ? Les mois 
passaient, le désespoir 
nous gagnait. Mais, grâce 
au partenaire du Secours 
Catholique, PMSSS, mon 
ami Rathinavelu et moi 
avons pu suivre une 
formation sur la mécanique 

et la réfrigération. L’apprentissage d’un nouveau métier m’a permis de retrouver 
un travail rapidement. J’ai pu contribuer aux dépenses familiales, ce qui m’a 
redonné confiance en moi. »

Lakshmanan, Inde - Pattinacherry

Avec la relance économique,  
une nouvelle vie s’annonce

Rathinavelu et Lakshmanan

« Avant le Tsunami pour subvenir aux besoins de ma 
famille, je récoltais et je vendais des légumes. Nous 
vivions dans une petite maison en bord de mer où mon 
matériel était entreposé. Après la vague, ma maison 
se retrouva partiellement abîmée mais l’ensemble 
de mes outils agricoles fut totalement détruit. Les 
indemnités versées par le gouvernement étaient loin 
d’être suffisantes pour réparer les dégâts. Ainsi j’ai fait 
appel à l’organisme de financement « Chathuri Thala 
Kareli », animé par le réseau Caritas. Ce micro-crédit 
m’a permis de racheter du matériel et des semences. 
Grâce au Secours Catholique, j’ai pu faire des profits et 
embaucher deux personnes ! Mes enfants Amith, Asela 
et moi, nous vous remercions pour votre soutien. »

Chathuri Ratnaweera, Sri Lanka - Weligama

Une fois les sinistrés relogés, l’objectif est de donner aux femmes et aux hommes les moyens 
d’exercer un métier. A cette fin, des actions de relance économique sont mises en place sous 
différentes formes : aide à la création des micro-entreprises, micro-crédit, distribution de 
matériels, de semences, formations professionnelles. Les secteurs ciblés sont principalement  
la pêche et l’agriculture car ce sont ceux qui ont été les plus touchés par le tsunami.

Chathuri, au milieu de son champ

L.
 C

h
a
r

r
ie

r
 /

 S
.C

.

G
. 

K
e
r

b
a
o

L 
/ 

S
.C

.



4

 Dans les pays les plus exposés 
aux risques de désastres 
naturels tels que séisme, 

inondation, éruption volcanique, 
le réseau Caritas s’efforce 

d’intégrer, dans son programme 
de développement durable, la 
préparation des communautés à la 
gestion des risques naturels. 
A cette fin, les équipes des Caritas 

sont formées aux techniques 
d’animation communautaire et 
à la réduction de la vulnérabilité 
des communautés dans les zones 
exposées aux risques à répétition.
Ces animateurs ont ensuite la tâche 
d’entraîner les communautés à 
identifier elles-mêmes les facteurs 
de risques, à se préparer aux 
catastrophes, à les atténuer et à 
réagir. Ainsi, les communautés 
établissent leur propre plan 
d’action et se mobilisent autour 
de projets concrets comme la 
construction de digues et canaux, 
la création de leur propre système 
d’avertissement, la lutte contre 
la déforestation pour limiter les 
glissements de terrain etc.
Au Sri Lanka, en Inde comme en 
Indonésie, ces projets ont permis de 
renforcer la résilience des populations 
vivant dans les zones côtières.

Le Secours Catholique met en place un plan d’action 
permettant aux communautés de se reconstruire après cette 
catastrophe sans précédent. Sa mission dépasse ainsi la simple 
réhabilitation en donnant aux femmes et aux hommes les 
moyens de maîtriser leur propre destinée de façon durable.

Rencontre avec les partenaires 
indiens

Contact : Département Asie/
Unité Programme Tsunami.
01 45 49 74 69
dept.asie@secours-catholique.org
Site internet : 
www.secours-catholique.org
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L’équipe de la Caritas nationale indonésienne Karina et le détaché 
du Secours Catholique
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Vers un développement 
communautaire durable


